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Résumé
Introduction.  —  Le  tabagisme  constitue  un  problème  majeur  de  santé  publique  à  l’échelle  mon-
diale. Des  mesures  législatives  interdisant  de  fumer  dans  les  établissements  publics  existent
mais ne  sont  pas  encore  rigoureusement  appliquées,  notamment  dans  les  établissements  sani-
taires. Le  personnel  de  santé  a  un  rôle  crucial  dans  le  contrôle  du  tabagisme  par  son  contact
étroit avec  la  population,  par  sa  crédibilité  et  l’autorité  morale  dont  il  jouit  en  matière  de
santé. Il  peut  aider  les  malades  en  les  conseillant  et  en  s’abstenant  de  fumer  dans  l’hôpital.
L’objectif  de  notre  étude  était  d’étudier  les  attitudes  et  comportements  du  personnel  soignant
vis-à-vis du  tabagisme.
Méthode.  — Il  s’agit  d’une  étude  descriptive  transversale  menée  durant  l’année
2013—2014  auprès  du  personnel  de  santé  de  tous  les  services  hospitaliers  et  les  labora-
toires de  l’hôpital  Sahloul  de  Sousse.  Un  questionnaire,  testé  et  auto-administré,  a  été  utilisé
pour la  collecte  des  données.
Résultats.  —  Le  taux  de  participation  était  de  71  %  (768/1081).  Notre  population  de  l’étude  était
à prédominance  féminine  (51  %)  et  l’âge  moyen  était  de  37,8  (±11,3)  ans.  La  prévalence  globale
du tabagisme  était  de  21  %.  Elle  était  significativement  plus  élevée  chez  les  hommes  (38,8  %)
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que  chez  les  femmes  (4,6  %).  Cette  prévalence  était  plus  élevée  chez  les  médecins/pharmaciens
(29,5 %).  Plus  de  la  moitié  des  fumeurs  (58  %)  ont  débuté  le  tabagisme  entre  19  et  25  ans.  La
dépendance  à  la  nicotine  était  moyenne  chez  27,4  %  des  fumeurs  et  forte  chez  18,3  %  d’entre
eux. Le  score  moyen  de  dépendance  était  de  4,1  ±  2,4  [0—9]  avec  une  médiane  de  4.  Les  2/3  des
fumeurs (66,5  %)  déclaraient  fumer  sur  le  lieu  du  travail.
Conclusion.  —  Confrontés  au  problème  du  tabac,  les  établissements  de  santé  devraient  trou-
ver eux-mêmes  des  solutions  pour  la  prévention  et  la  prise  en  charge  du  tabagisme  dans  les
hôpitaux. Il  semble  nécessaire  de  former  et  d’impliquer  le  personnel  hospitalier  dans  la  lutte
antitabac et  d’aider  les  personnels  fumeurs  dans  leurs  tentatives  de  sevrage  tabagique,  afin  de
rendre notre  hôpital  un  espace  sans  fumée  de  tabac.
© 2017  SPLF.  Publié  par  Elsevier  Masson  SAS.  Tous  droits  réservés.
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Summary
Background.  —  Smoking  is  a  major  public  health  problem.  Legislation  banning  smoking  in  public
institutions  exists  but  is  not  strictly  enforced,  particularly  in  health  facilities.  Therefore  health
workers have  a  crucial  role  to  play  in  the  control  of  smoking  on  account  of  their  contact  with
patients and  their  credibility  and  moral  authority  in  health  matters.  They  can  help  patients  by
their advice  and  by  abstaining  from  smoking  in  the  hospital  themselves.  The  aim  of  our  study
was to  determine  the  prevalence  of  smoking  among  medical  staff  at  the  University  Hospital  of
Sahloul in  Sousse  and  their  attitudes  and  behaviour  with  regard  to  smoking.
Methods.  —  The  data  came  from  a  descriptive  cross-sectional  study  conducted  during  the  year
2013—2014  using  a  self-administered  questionnaire  and  included  the  health  personnel  of  all
services and  laboratories  of  the  University  Hospital  of  Sahloul  in  Sousse.
Results.  —  The  participation  rate  was  71%  (768/1081).  Our  study  population  was  predominantly
female (51%)  with  a  mean  age  of  37.8  (±11.3)  years.  The  overall  prevalence  of  smoking  was
21%. It  was  significantly  higher  among  men  (38.8%)  than  women  (4.6%).  This  prevalence  was
higher among  physicians/pharmacists  (29.5%).  More  than  half  the  smokers  (58%)  started  smoking
between  the  age  of  19  and  25  years.  Nicotine  dependence  was  moderate  among  27.4%  and  strong
among 18.3%  of  smokers.  The  average  dependence  score  was  4.1  ±  2.4  [0—9]  with  a  median  of
4.0. Two-thirds  of  smokers  (66.5%)  reported  smoking  in  the  workplace.
Conclusion.  —  Confronted  with  the  problem  of  tobacco,  health  institutions  should  find  solutions
for the  prevention  of  smoking  in  hospitals.  It  seems  necessary  to  train  and  involve  hospital  staff
in anti-tobacco  measures  and  to  help  smokers  to  quit  in  order  to  make  our  hospital  a  tobacco
smoke free  space.
© 2017  SPLF.  Published  by  Elsevier  Masson  SAS.  All  rights  reserved.

Introduction

Le  tabagisme  constitue  un  problème  majeur  de  santé
publique  à  l’échelle  mondiale  dont  les  coûts  sociaux  sont
très  élevés.  La  consommation  de  tabac,  principale  cause
évitable  de  mortalité  et  deuxième  facteur  de  décès  dans  le
monde,  touche  selon  les  estimations  de  l’Organisation  mon-
diale  de  la  santé  (OMS)  environ  1,1  milliards  de  personnes,
soit  le  tiers  de  la  population  mondiale  âgée  de  15  ans  et
plus.  [1].

Dans  les  pays  en  voie  de  développement,  dont  la  Tuni-
sie,  l’ampleur  de  l’épidémie  tabagique  est  de  plus  en  plus
croissante  [2—4].  La  prévalence  globale  du  tabagisme  a  été
estimée  à  31,6  %  en  2008  [5].  De  même,  nous  assistons  à  un
recrutement  de  groupes  relativement  protégés  tels  que  les
femmes  et  les  adolescents  [4].  Afin  de  combattre  cette  épi-
démie,  il  est  nécessaire  de  mettre  en  œuvre  une  stratégie
antitabac  globale.

La  lutte  contre  le  tabagisme  a  commencé,  en  Tunisie,
au  début  des  années  1980.  En  s’inspirant  de  la  convention
cadre  de  lutte  contre  le  tabagisme  de  l’OMS  basée  sur  la  pré-
vention  primaire,  secondaire,  la  législation  et  la  recherche,
la  Tunisie  a mis  en  place  une  stratégie  de  lutte  ayant  pour
principaux  objectifs  de  réduire  la  prévalence  des  fumeurs,
réduire  le  taux  de  mortalité  due  au  tabac  et  réduire  le  taux
de  mortalité  précoce  due  au  tabac.

La  loi  adoptée  le  23  février  1998,  relative  à  la  préven-
tion  contre  les  méfaits  du  tabac  réglemente  la  publicité
notamment  directe,  la  propagande  et  l’usage  du  tabac  dans
les  lieux  publics  notamment  les  établissements  sanitaires
publics  et  privés.  Par  ailleurs  et  dans  le  cadre  de  cette
lutte  antitabac  le  Ministère  de  la  Santé  a  émis  deux  arrê-
tés  :  celui  du  22  décembre  1998  a  précisé  le  modèle  de
l’indication  signalant  les  endroits  dans  lesquels  il  est  interdit
de  fumer  tandis  que  le  deuxième  en  date  du  24  février  1999  a
fixé  les  modalités  d’inscription  des  mentions  obligatoires
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